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Ludovic Loret, une vie de f®tes et de paillettes !

Animateur depuis plus de trente ans, Ludovic Loret fait le show nuit et jour. Toujours avec la m®me €nergie des d®buts, il a le
don de faire lever les foules et de susciter des sourires € chacun de ses passages. Figure embl®matique des @v€nements
incontournables de la Ville, sa voix r®sonnera € la rentr®e lors de la f®te d?Antan et de la f®te des Associations. Rencontre.

Lors de notre interview, celui qui vit € 500 € 1?heure a r€ussi € mettre en silencieux son t@1€phone pour nous parler de son incroyable parcours.
Imperturbable, malgr® les appels en continu, I?animateur pr&f@r€ des V@liziens a pris le temps de nous parler de sa vie avec humour et passion. Et
pourtant, il a failli ne jamais mettre les pieds € V@lizy- Villacoublay?



Une carri®re inattendue

Aujourd?hui tr€s ouvert et charismatique, Ludovic €tait per€®u comme introverti et timide pendant son
enfance. Fils de commer®ants, il d®veloppe un certain attrait pour le contact humain. Adolescent, il travaille
quelques mois dans 1?imprimerie de son p@re. Aller d®marcher des potentiels clients, signer des contrats?
cela lui procure une forme de satisfaction. Mais 1?id®e de reporter au lendemain une t€che pour respecter les
horaires de la soci®t€ le frustre. Une autre exp®rience va provoquer le d€clic. Alors qu?il termine ses
@®tudes de comptabilit€, il est convoqu® pour un examen d?embauche dans une grande soci@t®. € C?@tait
un job de 6 mois pour un remplacement de cong® maternit®. Il n'y avait pas loin de 300 candidats qui
esp®raient d€crocher cette place. J?ai regard® autour de moi, je les ai observ®s, la t®te dans leurs feuilles,
et je suis parti. Les horaires de bureaux, cet environnement cloisonn® et froid? ce n?@tait pas ma vie € se
rem®more-t-il. C?est ainsi qu?il a renonc® € cet avenir tout trac® pour vivre sa passion.

S?@®manciper € Paris

Autodidacte, 1?animateur a cr®€ son chemin seul. € C?est venu naturellement. Un commercial apprend son . — e
m®@tier, les caract®ristiques de ses produits, la m@thode de vente? pour ambiancer un public, c?est diff@rent. __gf — e ohis. | ; p
Il faut avoir 1?envie, soit tu 1?as, soit tu ne 1?as pas € souligne-t-il. A sa majorit€», le jeune homme originaire de / m
Bretagne monte en r€gion parisienne. Le lieu id€al pour tester ses envies. Six mois en radio non concluants. u — —

€ R@citer son texte dans le vide, sans savoir qui nous €coute? peut-@tre m®me que 1?auditeur a chang® de -

cha®ne d€s les premi®res minutes? tr€s peu pour moi ! € affirme-t-il dans un €clat de rire. Il fait alors des g%im Vl ‘

animations dans les discoth€ques parisiennes. D®sormais, il le sait, il doit @tre en contact direct avec le
public, c?est 19 qu?il prend du plaisir. La soci®t® Blanger p®re et fils le recrute. Une collaboration fid®le qui
perdure € ce jour. € Avec eux, j?ai tout fait ! Dans la boue @ tirer des caisses de mat®riel jusqu?au-devant de 1
la sc®ne € danser pour un spectacle de music-hall €. 11 a € galement eu 1?opportunit€ de travailler pour des ) A
©missions TV, pour autant les plateaux ne le font pas r€ver. € Il n?y a pas de place pour la spontan®it® € la \ ’
t@l@vision. Le public sait quand il doit applaudir, ses €motions sont dict@es. Moi j?aime 1?interaction, c?est
®a qui me fait r@ellement vibrer. €

L?impossible routine

Un jour € Paris, le lendemain € 1?@tranger? le quotidien de Ludovic Loret est pour le moins, tr®s rythm® ! €
Il y a quelques ann®es, j?ai €t€¥ missionn€ pour animer une soir®e au Cameroun avec des expatri®s
fran®ais. €a s?est termin® € minuit, j?ai pris le premier avion direction Paris. En sortant, un taxi m?attendait et m?a parachut® & V@lizy-
Villacoublay pour animer le march® de No®l. Je n?avais pas dormi, et je suis pass® de 40 degr®s € -10 degr®s ! La claque ! Les gens me disaient - t?
as bronz®, tu reviens de vacances ? - depuis c?est devenu un gag que 1?on se rem®more chaque ann®e. € Quel que soit le contexte, Ludovic est
toujours pr@t € tout donner. € Ce que tu as fait la veille, €a n?int@resse personne, tu dois @tre dans 1?instant pr€sent. € Ce m®@tier-passion, ne lui
laisse aucun r€pit. Pas de week-end, pas de jour f@ri®, pas d?horaire. M@me avec une hernie discale, Ludovic n?a pas su dire non pour faire une
chor®graphie avec des danseuses pour un @v@nement, le tout film®. Rien ne saurait 1?arr®ter, € part une crise sanitaire?

Profession € non-essentielle €

La covid-19 a marqu® un coup d?arr®t brutal pour notre showman. € Profession non-essentielle ? Je
ne suis rien, je suis du vent. J?ai cru € une mauvaise blague, j?ai d prendre mon mal en patience. Pas
le choix. Une semaine, puis deux, c?®tait sans fin. Je tournais comme un lion en cage. € Face € cette
| situation in@dite, Ludovic a bien essay® de se trouver un hobby, en vain. Il n?a pas d?autre passion

| que son m®tier. Il faut alors se r®inventer. Il va animer des sessions blind-test et jeux en ligne. € Ce
n?@tait pas un exercice facile. T?es seul face € une cam®ra, dans une salle vide. D®s que €a clique, il
faut @tre € 4 000% pour ambiancer les gens derri®re leurs €crans. Quelle folie ! € L?apr®s-
confinement n?@tait pas plus r€®jouissant.

i Le port du masque €tait une barri®re au partage. Comment transmettre des €motions sans percevoir

: | les expressions du public ? Et puis, la vie a repris. Un peu trop intens@ment m®me. Il fallait effacer ces
e mois de privation de nos m@moires. Ludovic a travaill® jusqu?€ s?@®puiser physiquement.
Heureusement, son €quipe veille € €quilibrer son planning mais qu?on ne lui parle pas de vacances et
encore moins de retraite !

Le plaisir de se retrouver

M®me si parfois il perd sa voix sur sc®ne, jamais Ludovic ne peut mettre le micro sur off. € Parfois, je
travaille des mois et des mois sur 1?organisation d?un €@v@nement. Le jour J : c?est 1?aboutissement et
que c?est bon ! Quand on m?interpelle pour me dire - j'ai pass€ une super soir®e - c?est ma
r€compense. Je ne peux pas me passer de cette adr€naline €. Petite confidence : apr®s toutes ses ann€®es, Ludovic nous a dit qu?il avait toujours
cette m®me envie et impatience de retrouver les V@liziens € Nous avons v€cu des moments forts, j?ai une relation particuli®re avec le tissu
associatif.







